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 Présenta�on de l’exposi�on 

Par Alain Chevalier    

Au cœur du Domaine de Vizille, le Musée de la Révolu�on française 

dont la mission s’a�ache tout d’abord à sa période de référence 

induite par la célèbre assemblée de 1788, a également voca�on à 

témoigner de l’histoire du site.  

Le passage de Napoléon à Vizille de retour de l’île d’Elbe dans 

l’après-midi du 7 mars 1815, est l’un de ces événements qui marque 

l’histoire d’un lieu. Au demeurant, le musée conserve l’un des rares 

exemplaires de la seule image concernant cet épisode. Il s’agit d’une 

lithographie rétrospec�ve de l’imprimeur grenoblois Pegeron réali-

sée autour de 1840 ou bien dans les années 1860, qui tente de res�-

tuer la scène.  

Ce�e estampe, somme toute modeste, a finalement amené le mu-

sée, bien au-delà de son champ d’interven�on habituel, à prendre 

en charge le des�n de la statue équestre de Napoléon érigée à 

Laffrey, à quelques kilomètres de là.  

Plusieurs pistes ont conduit à ce qui semble être aujourd’hui une 

évidence. En premier lieu, la lithographie de Pegeron fait par�e d’un 

fonds iconographique mis à la disposi�on de l’État, alors proprié-

taire du château de Vizille, par le Syndicat d’ini�a�ve de Grenoble et 

du Dauphiné en 1932-1933. On verra le rôle de premier plan joué 

par ce syndicat à Laffrey, en vue d’aménager un musée d’histoire à 

côté des salles de récep�on.  

Montage graphique à par�r l’œuvre suivante : 
Emmanuel Frémiet (1824-1910) 
Napoléon I

er 
1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 

Napoléon à Vizille, retour de l’île d’Elbe 

Estampe 
Pegeron C. (imprimeur) 
Apvril Edouard (inventeur) 
inv. MRF 1862.33 
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 
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 Présenta�on de l’exposi�on 

Par Alain Chevalier    

En effet, à ce�e époque, les principaux appartements étaient ou-

verts à la visite en l’absence des Présidents de la République dont 

les séjours étaient rares. L’objec�f était de rappeler aux visiteurs 

l’histoire du domaine, le souvenir des deux grandes familles qui vé-

curent là (les Lesdiguières au XVIIème siècle ; les Perier et Casimir-

Perier au XIXème siècle) ainsi que des événements ponctuels fonda-

teurs ou anecdo�ques tels que l’assemblée de Vizille de 1788, le 

passage du pape Pie VI en 1799 et celui bien entendu de Napoléon 

en 1815.  

Force est de constater que le premier aménagement muséogra-

phique de ce qui devait devenir cinquante ans plus tard le Musée de 

la Révolu�on française, est lié à l’aménagement en 1929 du site 

historique de Laffrey, étape la plus importante de la Route Napo-

léon inaugurée en 1932.  

Par ailleurs, au début des années 2000 le musée a procédé à la res-

taura�on et à la mise en valeur dans une salle dédiée aux Lesdi-

guières, du bas-relief équestre d’applique de François de Bonne, 

connétable de France (1543-1626). À l’image d’un  «préfet romain», 

faisant ainsi référence à la grande tradi�on de la statuaire équestre 

remontant à l’An�quité, le premier duc de Lesdiguières s’était fait 

représenter par Jacob Richier en 1622, au fronton du portail princi-

pal de son château, de la même manière que son ami et souverain, 

Henri IV, l’avait fait à Paris ou à Fontainebleau.  
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 Présenta�on de l’exposi�on 

Par Alain Chevalier    

L’importance ar�s�que et historique de ce�e représenta�on monu-

mentale de Lesdiguières à cheval �ent à ce qu’elle est la seule, par-

mi les nombreuses statues équestres de l’Ancien Régime, à ne pas 

avoir été anéan�e après la proclama�on de la Première République 

en 1792 qui décréta rapidement la destruc�on des emblèmes du 

pouvoir royal et aristocra�que. La statuaire équestre, en tant que 

représenta�on du pouvoir a connu ainsi en fonc�on des alterna�ves 

poli�ques, des des�ns très divers suivant les temps et les lieux où 

elle se trouvait. 

Le Domaine de Vizille lié historiquement au site de Laffrey et forte-

ment concerné par la probléma�que des statues équestres, ne pou-

vait en conséquence que s’intéresser à celle de Napoléon, un peu 

abandonnée à elle-même depuis de nombreuses décennies dans un 

pe�t enclos, à l’orée du plateau Matheysin. Un intérêt d’autant plus 

fort qu’il s’agit d’un chef-d’œuvre de l’un des grands sculpteurs du 

XIXème siècle, Emmanuel Frémiet (1824-1910) plus connu pour son 

archange paratonnerre juché au sommet de la flèche du Mont Saint-

Michel, ou bien pour sa Jeanne d’Arc équestre et dorée, place des 

Pyramides à Paris. La perspec�ve du bicentenaire de 1815 que nous 

commémorons ce�e année n’est pas non plus étrangère à ce�e 

démarche. 

 

Emmanuel Frémiet (1824-1910) 
Napoléon I

er  
1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 
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 Présenta�on de l’exposi�on 

Par Alain Chevalier    

Certes l’histoire de ce�e statue qui avait fait l’objet de diverses pu-

blica�ons n’était pas inconnue, mais des zones d’ombres demeu-

raient. Depuis la prise en charge de la sculpture en 2006 avec les bas

-reliefs de François Gilbert qui marquaient l’entrée du site et qui lui 

sont indissociables, l’historique de ces sculptures, mais aussi l’icono-

graphie de la journée du 7 mars 1815, ont été en�èrement repris et 

réétudiés dans l’ouvrage Un empereur de bronze et de papier, pu-

blié à l’occasion de ce�e exposi�on temporaire. Contrairement aux 

livres et revues, même les plus récents, qui u�lisent avec plus ou 

moins de bonheur l’iconographie existante pour illustrer leur pro-

pos, il s’agit à par�r des œuvres elles-mêmes, en reprenant tout 

simplement la chronologie, de voir à quel moment elles apparais-

sent et comment elles sont reçues et u�lisées.  

Ce faisant, d’un siècle à l’autre, on pourra une fois encore constater, 

et c’est par�culièrement évident avec la Rencontre de Laffrey, com-

ment au fil des régimes successifs de la France, de cérémonies offi-

cielles en anniversaires, la mémoire de l’événement historique est 

peu à peu passée de la sphère poli�que à la sphère culturelle, puis 

finalement touris�que. 
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 La journée du 7 mars    

De retour de l’île d’Elbe en 1815, l’Empereur Napoléon Bonaparte 

prend la direc�on de Paris afin de retrouver son trône, traversant la 

Provence et les Alpes jusqu’à Grenoble. Ce�e route reliant Golfe-

Juan à Grenoble, qui serpente sur plus de 300 kilomètres, fut nom-

mée «Route Napoléon» en juillet 1932.  

C'est la Na�onale 85 qui a pris le nom de l'Empereur pour devenir la 

première route touris�que à caractère historique.  

Si elle ne suit pas exactement les chemins de l'époque dont beau-

coup ont d'ailleurs disparu, la Route Napoléon donne une idée du 

périple effectué en 1815 par l'Empereur. Les soixante kilomètres 

entre Corps et Grenoble firent passer Napoléon «de l’état d’aventu-

rier à celui de prince», bien avant qu’il ne recouvre son empire. 
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 La journée du 7 mars     

Napoléon arrive à Corps le 6 mars 1815, charmant village surplom-

bant le lac du Sautet, où il séjourne à l’auberge Dumas. Il qui�e 

Corps à 6 heures du ma�n le 7 mars. 

Il retrouve à 7 heures le général Cambronne à Ponthaut et arrive à 

La Mure à 10 heures où ils fait une halte sur la colline du Calvaire.  

A 13 heures, Napoléon et la troupe impériale arrivent à Pierre Châ-

tel. Ils longent le lac de Pierre-Châtel, puis celui de Pe�chet pour 

arriver au grand lac de Laffrey. Napoléon rencontre dans le défilé de 

Laffrey les troupes royales de Louis XVIII, envoyées pour l’arrêter. 

Napoléon s’écrie : «c’est moi, reconnaissez-moi ! S’il y a parmi vous 

un soldat qui veuille �rer sur son Empereur, qu’il fasse feu, voilà le 

moment !». Emus, les soldats du roi se rallient à lui aux cris de «Vive 

l’Empereur !». La statue équestre érigée à la prairie de la Rencontre 

commémore cet épisode. 

Dans la longue descente jusqu’à Vizille, Napoléon se confie au géné-

ral Drouot en ses termes «Tout est fini, dans 10 jours nous serons 

aux Tuileries».  

Napoléon fait une escale à Eybens à l'auberge Ravanat vers 18 

heures. Quand Napoléon se présente à la porte de Bonne à Gre-

noble, la par�e est presque gagnée. La porte ne résiste pas aux 

coups de hache et de bélier et ses débris remplaceront les clefs de 

la ville pour être offerts à Napoléon.  A cet endroit, une plaque com-

mémora�ve représentant l’aigle napoléonien est visible aujourd’hui.  

Napoléon rentre dans Grenoble vers 22 heures.  

Corps 

Laffrey 

Vizille 

Grenoble 

Ponthaut 

La Mure 

Eybens 
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 Emmanuel Frémiet,  

un sculpteur reconnu     

Emmanuel Frémiet est né à Paris le 6 décembre 1824. 

Il reçoit ses premiers cours de dessin de sa tante, Sophie Frémiet, 

épouse du sculpteur Rude. Il entre ensuite chez Werner, alors 

peintre d’histoire naturelle. Pour gagner sa vie, Frémiet exécute des 

dessins lithographiques rela�fs à l’ostéologie comparée.  

Il lui arrive de travailler à la morgue pour y réparer les taches cuta-

nées des cadavres qu’il était nécessaire de conserver ! 

Il entre à la Pe�te école d’art décora�f et se rend compte qu’il pré-

fère l’art à l’industrie. Son désir le plus cher, accéder à l’atelier de la 

rue d’Enfer que son oncle Rude possède et parvenir à le convaincre 

de lui laisser sa chance. Frémiet travaille avec ardeur et fait de très 

grands progrès. Sa connaissance de l’anatomie lui permet de débu-

ter au salon de 1843 avec une étude de Gazelle. Il poursuit sa car-

rière en honorant diverses commandes et notamment celle de Na-

poléon III, qui lui demande une suite de statue�es représentant les 

uniformes de l’armée. 

En 1874, on inaugure sa Jeanne d’Arc à Paris. Viennent ensuite 

l’Homme de l’âge de pierre, le Grand Condé, le Porte-falot à cheval, 

le Saint Louis, le Gorille, le Credo, le Velasquez, le Connétable Olivier 

de Clisson, le monument de Raffet, le Saint Michel terrassant le dra-

gon.  

Emmanuel Frémiet (1824-1910) 
Napoléon I

er
 (détail) 

1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 
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 Emmanuel Frémiet,  

un sculpteur reconnu     

Et enfin la statue de Ferdinand de Lesseps, à l’entrée du canal de 

Suez, les Pégases conduits par des Renommées, qui surplombent le 

Pont Alexandre III, le Duguesclin érigé à Dinan et la statue de Fran-

çois Rude à Dijon. 

Toutes ces sculptures montrent à quel point Frémiet n’est pas seule-

ment un animalier admirable, mais aussi un ar�ste illustre. Elles lui 

ont valu de nombreuses récompenses à l’occasion des exposi�ons 

universelles durant toute sa carrière. 

Il meurt en 1910 à Paris. 
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 Le bronze équestre de Napoléon I
er

 

à la prairie de la Rencontre    

De Laffrey à Grenoble pour revenir à Laffrey, une chro-
nologie du monument commémora!f du 7 mars 1815.  

 
Réalisé en 1867 par Emmanuel Frémiet (1824-1910) le bronze 

équestre de Napoléon I
er (1867) à Laffrey commémore le moment 

où les régiments de Grenoble avaient rejoint ceux de l’Empereur au 

retour de l’île d’Elbe.  

Plusieurs années ont été nécessaires pour que le bronze puisse voir 

le jour. Commandes reportées, projets inachevés, ar�stes qui re-

noncent. C’est finalement à Frémiet que reviendra la commande en 

1866. 

Installé à Laffrey depuis 1930, le bronze est un monument-symbole 

fort. Les péripé�e fort nombreuses de l’histoire du projet jusqu’à sa 

réalisa�on le prouvent et sont très précisément relatées dans l’ou-

vrage d’Alain Chevalier : Un empereur de bronze et de papier. 

 

1838  : Stendhal Mémoires d’un Touriste : «Un jour il y aura dans cet 

endroit [Laffrey] une statue pédestre de quinze ou vingt pieds de 

propor�on, précisément avec l’habillement que Napoléon portait ce 

jour-là».  

1843  : Une plaque commémora�ve est apposée en 1843 sur le mur 

du cime�ère de Laffrey longeant la route principale, par où l’Empe-

reur est passé.  

1852 : Michel Bévière, un ancien soldat de l’Empire demande au 

Conseil général de l’Isère une statue de Napoléon Ier pour Grenoble 

(projet sans suite).  

 

Emmanuel Frémiet (1824-1910)  
Napoléon I

er 
1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14 
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 

Emmanuel Frémiet (1824-1910)  
Napoléon I

er (détail) 
1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 
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 Le bronze équestre de Napoléon I
er

 

à la prairie de la Rencontre    

1860 : Bévière suggère au maire de Grenoble l’érec�on d’une statue 

équestre de Napoléon Ier place Vaucanson, qui deviendrait dès lors 

la place Napoléon. L’un des bas-reliefs sur le socle représenterait 

l’Empereur et sa suite faisant son entrée à Grenoble en mars 1815, 

au moment où il se présente devant l’ancienne porte de Bonne et 

harangue les soldats de la garnison rangés sur les remparts (projet 

sans suite).  

L’architecte départemental François Riondel propose pour la prairie 

de la Rencontre à Laffrey une colonne cannelée à l’an�que surmon-

tée par un aigle posé sur un globe (projet sans suite).  

Aimé Irvoy, directeur de l’école de sculpture de la ville, montre à 

Napoléon III en visite à Grenoble la maque�e d’un Napoléon Ier en 

pied au moment où il s’expose devant la troupe royale sommée de 

�rer, des�né à Laffrey (projet abandonné).  

1861 : Alfred-Émilien de Nieuwerkerke, sculpteur et surintendant 

des Beaux-Arts, décide, avec l’approba�on de Napoléon III, l’érec-

�on sur la place d’Armes de Grenoble d’une statue équestre en 

bronze plus grande que nature sur un piédestal en granit dont l’une 

des faces serait décorée d’un bas-relief représentant la scène princi-

pale du 7 mars 1815 à Laffrey.  

1862 : La statue équestre doit être réalisée par le célèbre sculpteur 

animalier Antoine-Louis Barye, et ce n’est pas un mais deux bas-

reliefs ont pour thème les deux scènes principales, c’est-à-dire la 

Rencontre de Laffrey et l’entrée de Napoléon dans Grenoble, sont  

 

Emmanuel Frémiet (1824-1910)  
Napoléon I

er (détail) 
1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 

Emmanuel Frémiet (1824-1910)  
Napoléon I

er (détail) 
1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 
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 Le bronze équestre de Napoléon I
er

 

à la prairie de la Rencontre    

confiés à Irvoy ; Laisné, architecte de l’État a la charge du piédestal ; 

enfin une colonne commémora�ve devrait être élevée à Laffrey 

(projet abandonné). 

1863 : Laisné est remplacé par l’architecte Charles Questel qui tra-

vaille à la construc�on de la nouvelle préfecture et du musée-

bibliothèque sur la place d’Armes de Grenoble. 

1864 : Réalisa�on du piédestal. 

1866 : Barye se re�re du projet. Organisa�on d’un concours pour 

désigner un sculpteur en remplacement. Le modèle d’Emmanuel 

Frémiet, l’autre grand sculpteur animalier de l’époque, est choisi.  

1867 : La statue équestre est réalisée et transportée à Grenoble ; 

Irvoy dont le travail sur les bas-reliefs n’est pas jugé à la hauteur, est 

écarté au profit de François Gilbert un sculpteur ornemaniste répu-

té. Les scènes historiées de la journée du 7 mars sont remplacées 

par deux aigles ; les bas-reliefs sont exécutés très rapidement.  

1868 : Installa�on des sculptures sur le socle, fini�on du monument 

et inaugura�on le 17 août. 

1870 : Après la proclama�on de la République le 4 septembre le 

monument est voilé ; le 9 novembre la statue est descendue de son 

piédestal sans ménagement et les bas-reliefs arrachés (Napoléon 

est décapité, les jambes du cheval sont coupées) tous les éléments   

Emmanuel Frémiet (1824-1910)  
Napoléon I

er 

1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 
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 Le bronze équestre de Napoléon I
er

 

à la prairie de la Rencontre    

sont conservés et contrairement à l’injonc�on préfectorale (envoi à 

la fonte), répar�s entre le musée municipal et la Direc�on de l’ar�l-

lerie qui dépose sa part dans l’arsenal situé dans le cloître désaffec-

té de Sainte-Marie-d’en-Bas. 

1896 : Le maire de Grenoble, res�tue à l’armée les éléments du 

bronze équestre qui lui ont été confiés.  

1907 : Tous les fragments sont expédiés à Paris et entreposés au 

dépôt des marbres non loin du Champs-de-Mars ; après examen, il 

s’avère que la statue peut parfaitement être recons�tuée.  

1907-1911 : Plusieurs projets d’installa�on du bronze équestre sont 

envisagés et n’abou�ssent pas en raison du prix élevé de la restau-

ra�on (château de Versailles, Invalides, Malmaison, forêt de Com-

piègne). 

1913 : Un député corse demande la statue pour Ajaccio ; en réac-

�on un député de l’Isère fait clairement savoir qu’en dehors de 

l’État il serait inacceptable que ce�e sculpture, payée en par�e par 

les Grenoblois, soit a�ribuée à d’autres.  

1915 : Le centenaire n’est pas célébré en raison de la guerre. 

1920 : Le 7 juin l’État a�ribue la statue à �tre de dépôt au Départe-

ment de l’Isère pour être érigée à Laffrey. 

1921 : Le comité ajaccien du centenaire de la mort de Napoléon Ier, 

réclame à nouveau le bronze de Frémiet pour Ajaccio. La demande 

est rejetée et l’a�ribu�on à l’Isère confirmée, néanmoins le projet 

d’installa�on à Laffrey reste en panne.  

Emmanuel Frémiet (1824-1910)  
Napoléon I

er (détail) 
1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 
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 Le bronze équestre de Napoléon I
er

 

à la prairie de la Rencontre    

1927-1928 : Avec l’appui du Conseil général de l’Isère, Marcel André 

Deléon dans le cadre du Syndicat d’ini�a�ve de Grenoble et du Dau-

phiné, prend énergiquement en main le projet et rassemble les  

fonds nécessaires ; la restaura�on est confiée au fondeur Eugène 

Rudier ; elle s’effectue dans son atelier à Paris.  

1929 : L’architecte Louis Fléchère réalise les nouveaux socles de 

présenta�on du bronze équestre et des bas-reliefs à Laffrey ; la 

sculpture et les bas-reliefs sont installés en septembre.  

1930 : Louis Robin, industriel et maire de Laffrey, donne le terrain 

de la prairie au Conseil général de l’Isère ; inaugura�on officielle le 

31 août 1930.  

1931 : Classement de la prairie de la Rencontre en tant que site his-

torique. 

1932 : Inaugura�on de la Route Napoléon. 

2006 : Prise en charge des sculptures de Frémiet et Gilbert par le 

Musée de la Révolu�on française (Vizille). 

2015 : Célébra�on du centenaire du 7 mars ; restaura�on de l’en-

semble des sculptures par Lionel Lefèvre (Lyon) assisté de Frédéric 

Barbet (Fontaine) ; aménagement du site par la Communauté de 

communes de la Matheysine avec le financement du Département 

de l’Isère. 

Emmanuel Frémiet (1824-1910)  
Napoléon I

er  
1867 
Bronze 
inv. MRF D 2006.14  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 
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 Œuvres exposées    

Hippolyte Bellangé (1800-1866), Retour de l’î le d’Elbe 
1836 
Huile sur toile avec cadre en bois doré, 227 X 276 cm (290 X 238 
avec cadre), M.P.2004.17-126  
Musée de Picardie, Amiens 
 
L’avènement de Louis-Philippe, porté au pouvoir par les libéraux 
après les journées révolu�onnaires de juillet 1830, est un tournant 
essen�el dans la place que va tenir pendant les deux décennies sui-
vantes le souvenir de l’Empire. Dans un souci de réconcilia�on qui 
se manifeste notamment par la créa�on au château de Versailles du 
musée d’histoire consacré «à toutes les gloires de la France», les 
grandes heures militaires de la Révolu�on et de l’Empire retrouvent 
toute leur place dans le récit na�onal.  

En 1834, Hippolyte Bellangé (1800-1886), un peintre qui s’était spé-
cialisé dans l’épopée napoléonienne, expose au Salon le Retour de 

l’île d’Elbe, un tableau qui n’est plus connu que par une gravure. 
Bellangé ne fait alors pas preuve d’une grande originalité puisqu’il 
reprend li�éralement le disposi�f de la rencontre de Laffrey repro-
duit depuis 1815 par toutes les estampes publiées jusqu’alors. Pour-
tant, deux ans plus tard, Bellangé se voit confier en 1836 une com-
mande de l’État pour les salles de l’Empire du musée, installé dans 
le château de Versailles, en passe d’ouvrir au public en 1837. Il lui 
faut ainsi réaliser une nouvelle version de la rencontre de Laffrey 
sous le �tre L’arrivée de l’Empereur aux environs de Grenoble pour 
faire pendant à un tableau de Joseph Beaume (1796-1885), Le dé-

part de Napoléon de l’île d’Elbe. Un impéra�f de renouvellement 
s’imposait au peintre pour ne pas refaire le tableau de 1834.  

Bellangé intègre donc la scène dans un paysage grandiose plus en 
adéqua�on avec la réalité. Le disposi�f reste conforme à la tradi-
�on, mais le grand lac de Laffrey situé en contrebas, représenté 
pour la première fois, confère un souffle inédit à la représenta�on 
de l’événement. Pour a�eindre ce�e réalité descrip�ve, bien qu’il 
faille l’avouer la silhoue�e du Dévoluy, le massif dans l’axe du lac, 
est difficilement reconnaissable, il faut supposer que Bellangé se 
soit rendu sur place, ou bien qu’il se soit procuré des relevés, des 
dessins ou des estampes par des amis ou des collègues. Deux des-
sins d’ensemble de Bellangé en rapport avec son tableau de 1836 
sont connus. L’un, sans doute une première pensée, rejoue la scène 
face aux montagnes sans le lac (collec�on Pierre-Jean Chalençon), le 
second est très proche du résultat final. Le tableau de Bellangé, en 
passant des collec�ons royales aux collec�ons impériales, a été 
transféré du château de Versailles au château de Saint-Cloud puis 
déposé en 1867 au musée d’Amiens nouvellement construit, appelé 
alors «Musée Napoléon» en souvenir de la Paix d’Amiens de 1802.  
 

Hippolyte Bellangé (1800-1866) 
Retour de l’île d’Elbe 
1836 
Huile sur toile avec cadre en bois doré 
227 X 276 cm (290 X 238 avec cadre) 
Musée de Picardie, Amiens 
M.P.2004.17-126   
© Kramer O’Neill  
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 Œuvres exposées    

Alexandre Debelle (1805-1897), Entrée de napoléon à Grenoble le 
7 mars 1815 
1840 
Huile sur toile avec cadre en bois  
(dimensions avec cadre, 438 X 289) 
Centre na�onal des arts plas�ques 
Dépôt au Musée de Grenoble 
MG 130 
 
Le premier ar�ste dauphinois à s’approprier l’épisode de l’entrée de 
Napoléon dans Grenoble est Debelle. Familier de l’épopée napoléo-
nienne par sa famille, ce peintre dans la trentaine, installé à Paris, à 
l’approche du retour des cendres de Napoléon en 1840, tente de 
s’imposer avec une grande composi�on historique.  
 
L’Entrée de Napoléon à Grenoble le 7 mars 1815 qu’il expose au 
Salon de 1840, lui demande un travail considérable. Pas moins de 
dix-sept dessins préparatoires témoignent du soin qu’il a porté à 
l’étude des costumes militaires et de la posture des personnages.  
 
Debelle res�tue avec une précision quasiment archéologique ce 
qu’était en 1815 l’entrée de la ville par la porte de Bonne. Tous les 
détails contribuent à donner à la scène un air de vérité. Le peintre 
ne manquait pas de familiers autour de lui, témoins de l’événement, 
capables de lui donner toutes les informa�ons nécessaires afin que 
son tableau puisse être une œuvre de référence incontestable.  
 
Acquis par l’État, le tableau est déposé aussitôt à Grenoble et resta 
accroché jusqu’à la fin des années 1970 dans la salle du Conseil de 
l’ancien Hôtel de Ville. 
 

 

Théodore Ravanat (1812-1883), L’Entrée de Napoléon à Grenoble 
Huile sur toile, 60 X 72 
MG 1180  
Musée de Grenoble 
Dépôt au Musée dauphinois 
D12.1.1 
 
Ravanat, de cinq ans plus jeune que Debelle, bien connu pour ses 
paysages, le genre de prédilec�on de l’école de peinture dauphi-
noise, a laissé lui aussi une esquisse sur ce thème.  
 
Plus intéressé par les effets de lumière et l’ampleur du paysage, 
Ravanat prouve dans ce�e composi�on qu’il n’aspire pas à être un 
peintre d’histoire. 
 

 

Théodore Ravanat (1812-1883) 
L’Entrée de Napoléon à Grenoble 
Huile sur toile, 60 X 72 
Musée de Grenoble 
MG 1180  
Dépôt au Musée dauphinois, D12.1.1 
© Coll. Musée dauphinois 

Alexandre Debelle (1805-1897) 
Entrée de Napoléon à Grenoble le 7 mars 1815 
1840 
Huile sur toile avec cadre en bois  
(Dimensions avec cadre, 438 X 289) 
Centre na�onal des Arts plas�ques 
Dépôt au Musée de Grenoble 
MG 130 
© Musée de Grenoble 
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 Œuvres exposées    

Antoine-Louis Barye (1796-1875), Napoléon Ier 
Entre 1862 et 1866 
Plâtre pa�né, 46,3 X 37,8 x 15,5 cm 
Pe�t Palais, Musée des Beaux-Arts de la Ville de Paris 
 
Barye est sollicité en 1862 pour le bronze équestre de la place 
d’Armes. Il ébauche la statue de Grenoble tout en travaillant à un 
autre projet similaire des�né à Ajaccio.  
 
L’esprit des deux commandes est toutefois différent. En Corse, Na-
poléon Ier est drapé à la romaine alors qu’en Isère le costume de 
l’Empereur, redingote et bicorne, doit être tel qu’il le portait lors de 
son entrée dans la ville en 1815.  
 
Barye semble être allé assez loin, ainsi que l’a�este l’esquisse en 
plâtre du Pe�t Palais ; il aurait même réalisé une version au quart de 
la grandeur défini�ve. De retards en retards, Barye abandonne fina-
lement le projet de Grenoble en avril 1866.  
 
 
 
 
 
 
 
 
Emmanuel Frémiet (1824-1910), Napoléon Ier 
Vers 1867 
Statue�e en bronze sur piédestal en marbre, 34 X 10,3 X 13 cm 
(statue�e), 28 X 43 X25,5 cm (piédestal) 
MG 1204  
Musée de Grenoble 
 
Donnée en 1868 par l’ar�ste à la municipalité de Grenoble, ce�e 
maque�e fut exposée à l’Hôtel de Ville puis à la Préfecture.  

Le piédestal en marbre rouge est une réplique avec variante de celui 
dessiné par l’architecte Charles Questel.  

Les inscrip�ons sont conformes à celles qui figuraient de 1868 jus-
qu’à la destruc�on du monument après 1870.   

Antoine-Louis Barye (1796-1875) 
Napoléon I

er 
Entre 1862 et 1866 
Plâtre pa�né, 46,3 X 37,8 x 15,5 cm 
Pe�t Palais, Musée des Beaux-Arts de la Ville de Paris 
PPS01058  
© Patrick Pierrain / Pe�t Palais / Roger-Viollet 

Emmanuel Frémiet (1824-1910) 
Napoléon I

er 
Vers 1867 
Statue�e en bronze sur piédestal en marbre, 34 X 10,3 
X 13 cm (statue�e), 28 X 43 X 25,5 cm (piédestal) 
Musée de Grenoble, MG 1204   
© Musée de Grenoble  
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François Gilbert (1816-1891) 
Honneur et Patrie et L’Aigle avec les couleurs na6o-

nales volera de clocher en clocher jusqu’aux tours de 

Notre-Dame 
1867 
Paire de bas-reliefs en bronze 
MRF D2006.15-1 et 2  
© Domaine de Vizille-Musée de la Révolu�on française 

François Gilbert (1816-1891), Honneur et Patrie et L’Aigle avec les 
couleurs na!onales volera de clocher en clocher jusqu’aux tours 
de Notre-Dame, 1867, paire de bas-reliefs en bronze 
MRF D2006-15-1et 2 
Musée de la Révolu�on française 
 
Gilbert est un sculpteur ornemaniste réputé qui s’est déjà dis�ngué 
sur de nombreux chan�ers impériaux. Il exécute les bas-reliefs en 
seulement quatre mois entre février et mai 1867.  
 
Il adapte des mo�fs qu’il a déjà u�lisés ; notamment, pour ce bas-
relief, l’aigle déployé est un agrandissement de celui qui figure sur la 
pièce centrale du grand surtout des Tuileries que Gilbert avait dessi-
né à la demande de l’orfèvre Christophle en 1855.  
 
La fonte au sable est réalisée par Thiébaut le 15 mai 1867. L’inscrip-
�on évoque clairement  la période du 1er au 20 mars 1815 appelée 
par les bonapar�stes «le vol de l’Aigle», première phase des Cent-
Jours. 
 
 
 
 
 
 
 

Œuvres exposées    
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 Publica�on    
Un empereur de bronze et de papier 

Alain Chevalier 

 

Le bronze équestre de Napoléon Ier réalisé par Emmanuel Frémiet 

en 1867 dominant la prairie de la Rencontre à Laffrey, est aujour-

d’hui le monument le plus embléma�que de la journée du 7 mars 

1815. Ce jour-là, en Isère, entre Corps et Grenoble, Napoléon, em-

pereur déchu, évadé de l’île d’Elbe et en route pour Paris où il es-

père retrouver son trône, rallie autour de lui grâce à son seul cha-

risme les troupes royales envoyées pour lui barrer la route. La sta-

tue de Frémiet a été précédée par un nombre important d’images 

gravées ou peintes représentant principalement la rencontre de 

Laffrey et l’entrée à Grenoble. C’est durant la décennie allant de 

l’avènement de Louis-Philippe en 1830 au retour des cendres de 

l’Empereur en 1840 que ce�e produc�on a été la plus abondante.  

Sous le règne de Napoléon III plusieurs projets de monuments com-

mémora�fs sont imaginés. Finalement c’est celui de la place 

d’Armes de Grenoble qui abou�t après bien des péripé�es. Mis en 

pièce après la proclama�on de la République en 1870, le bronze 

équestre réparé est installé soixante ans plus tard sur le site histo-

rique de Laffrey. À l’occasion du bicentenaire du 7 mars 1815, l’ex-

posi�on met en valeur les images les plus importantes des trois 

principaux épisodes de la journée (Laffrey, Eybens et Grenoble) ainsi 

que la statue équestre accompagnée des deux bas-reliefs de Fran-

çois Gilbert dont la restaura�on vient de s’achever. 

Publica�on en vente à la bou�que du  
Musée de la Révolu�on française. 
Tarif : 9€ 

Ouvrage publié à l’occasion de l’exposi�on 
Rencontre avec Napoléon, un empereur à 
cheval pour la postérité  
présentée du 26 juin 2015 au 26 mars 2016,  
au Musée de la Révolu�on française-
Domaine de Vizille 
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